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« L’impérieuse nécessité de mettre en place des programmes d’éducation à la santé 
reproductive à Madagascar, avec comme objectif le contrôle de la natalité, répond à 
trois grandes questions que le pays doit résoudre. La première est celle des grossesses 
précoces. En milieu rural, comme en milieu urbain, des jeunes filles de 13-14 ans 

tombent enceintes et, la plupart du temps, se marient avant d’accoucher. Ces mariages ne sont pas 
choisis. Surtout, évidemment, la scolarité de ces jeunes filles est définitivement interrompue. Elles 
passent directement de l’enfance à l’âge adulte avec les contraintes qu’impose le fait de devoir 
s’occuper des enfants et de travailler pour les nourrir. La seconde est une question d’harmonie au 
sein des couples, mais aussi d’éthique. La non maitrise de la natalité entraine des tensions lorsque 
les femmes, après des grossesses qui s’enchainent années après années, ne veulent plus avoir de 
relations sexuelles avec leur conjoint, ou n’ont que l’avortement (et dans quelles conditions !) comme 
moyen de limiter les naissances. La troisième est d’ordre économique. De 1960 à 2018, soit en 58 
ans, le PIB de Madagascar a cru en moyenne de 2,04 % par an, soit 123% au total.  Mais sur la 
même période, la population a crû, en moyenne de 2,82 % par an, passant de 5 millions à plus de 26 

millions ! Résultat, le PIB par habitant est passé de 820 $[1] à 490 $, soit une réduction de près de 

40% ! Le gâteau s'accroît, certes, mais le nombre de bouches à nourrir augmente beaucoup plus 

vite ! Inévitablement la part de chacun diminue. Aujourd’hui, 80% de la population vit avec moins de 

1 dollar par jour ! Maitriser le taux d’accroissement de la population jouera un rôle déterminant. » 

ÉDITO : Le mot du Président : Christophe Biays 
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Depuis quelques mois, 5, étudiants en école de commerce s'engagent avec DEFI.     
« En  2e année de notre cursus en Bachelor à la Rennes School of Business, nous avons choisi 
de mener un projet humanitaire en collaboration avec DEFI. Notre mission principale est la 
recherche de fonds et la sensibilisation du public afin d'augmenter le nombre de donateurs. Nous 
dynamisons la présence de l'association sur les réseaux sociaux, organisons une opération bol de 
riz avec des écoles, collèges et lycées de France, promouvons les dons et cagnottes de 
l'association et contactons des plateformes regroupant des entreprises afin d'élargir le profil des 
partenaires. 
Avec cette démarche nous découvrons le monde associatif pour ceux qui n’avaient pas encore eu 
cette chance. Cette expérience nous a aussi apporté beaucoup, d'un point de vue humain. Au-
delà d'être bénévoles nous avons appris à travailler pour une cause bien plus grande que nous et 
internationale. Bien que notre mission principale soit la recherche de fonds, travailler avec une 
organisation à but non lucratif nous pousse à faire preuve d'altruisme, à donner de notre 
personne, de notre énergie et de notre temps. Être bénévole, c'est savoir donner sans rien 

attendre de matériel en retour. Ce que cette 
collaboration nous apporte, c'est aussi 
l'estime de soi. Elle nous a permis de nous 
sentir utiles en ayant la chance de défendre 
concrètement une noble cause. 
Nous avons choisi DÉFI pour ses valeurs. 
L'éducation définit nos sociétés futures et en 
tant que jeunes étudiants Européens nous 
sommes conscients de la haute qualité de 
notre éducation. Notre rôle en nous 
engageant et en travaillant avec DÉFI est de 

contribuer à notre niveau à apporter une meilleure éducation à des pays en développement en 
particulier à Madagascar et au Togo. » 

Jean-Sol Bergont, Clara Catalogne, Alicia Bienvenu, Melodie Dennett-Orset et Enora Biays  

FRANCE : Zoom sur l’engagement des jeunes ! 

 
  

 
 
 
 
 
 
 

 

DEFI c’est une longue d’histoire de partage et de rencontres ! Comme celle de Pierre, jeune 
lycéen qui est venu s’imprégner de notre combat, et de celui des ONG autour d’un stage de dé-
couvertes. Ce mois de Décembre, nous ont également rejoint Léonia, étudiante en Langues 
Etrangères appliquées. Elle orientera la réflexion de son stage sur le renforcement du français 
langue d’enseignement; et Marjorie pour une mission de service civique de 8 mois. Avec son 
expertise en podcasts, elle ambitionne de nous proposer de belles rencontres auditives! Restez 
connectés… ! 
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Décembre 2020 
 

Lancement du 
projet 5 Écoles 
« Eau-
Assainissement 
», Madagascar 

 
DEFI lance la réplique 
de son projet Pilote à 
Madagascar pour le 

« Mieux-être des 
élèves! » 

Suivez-nous sur les 
réseaux pour les 

nouvelles fraîches! 
 
 
 
 

 

 TOGO : 3 millions d’élèves retrouvent les bancs de l’école…!  

Projets à venir!   

Après sept mois sans se rendre à l’école, c’est près de 3 millions d’élèves qui ont retrouvé le 
chemin de l’école le 2 novembre dernier pour la rentrée 2020-2021. Pour des raisons sanitaires, 
les écoles avaient été fermées au début du mois d’avril 2020.  
Pour pallier la fermeture des écoles, le gouvernement a mis en place un accès à l’instruction en 
ligne par internet, la télévision ou la radio. Ont été priorisés les programmes des élèves en classe 
d’examen (CM2, Troisième, Première et Terminale). Malgré ces dispositifs, les retards sur 
l’enseignement sont considérables et même si les élèves qui devaient passer des examens 
nationaux ont pu être évalués après quelques semaines de cours de rattrapage. Tous les autres 
n’ont validé leur année que sur les résultats des deux premiers trimestres, d’après une 

recommandation du gouvernement. 
Avec la rentrée sous COVID-19, des mesures barrières ont été mises 
en place : éloignement des élèves (2 par table-banc), le renforcement 
de l’hygiène par l’éducation au lavage des mains, limiter les classes à 
60 apprenants par un système de dédoublement des classes ou 
double-flux. Un système en réalité difficile à appliquer dans les écoles, 
faute de moyens, d’espaces ou d’enseignants en nombre suffisant 
pour limiter le nombre d’élèves par classe.  

Face aux besoins, nous avons donc décidé avec notre partenaire l’APET de réorienter nos actions 
dans cette ligne de renforcement sanitaire dans les écoles en insérant un volet hygiène par la 

mise en place de lave-mains. 

 MADAGASCAR : Education, hygiène et gestes barrières ! 

 
 
 
 

1ère Assemblée générale en ligne ! 

Le 19 Novembre dernier, DEFI son bureau, ses adhérents 

membres et fidèles soutiens se sont réunis à l’occasion 

d’une assemblée générale en ligne !  

L’occasion pour chacun d’expérimenter ce nouveau for-

mat, via Microsoft Teams. 

Un outil qui a permis à chacun d’échanger et de revenir 

sur une année 2019 riche en projets, et en initiatives en 

France, à Madagascar et au Togo.   

Février 2021 
 

Projet 
« Education & 
Climat », Togo 

Nouveau format 
adapté aux mesures 

sanitaires…! 

Dans le moyen-ouest de  
Madagascar, le projet Centre 
d’Informations Villageois par le dispositif numérique 
bat son plein ! Il s’oriente sur le développement d’acti-
vités génératrices de revenus et la création de mé-
tiers pour les jeunes ruraux. Une problématique qui 
se pose pour ces jeunes qui sont toujours plus nom-
breux à quitter leurs villages faute de revenus, et 
sans la certitude de trouver en ville un emploi leur 
permettant de mieux vivre.  

Ces six derniers mois n’auront pas été de tout repos… 
D’abord limités dans leurs déplacements, contraints par la 
fermeture des établissements scolaires, nos équipes et 
partenaires se sont renforcés et tenus prêts à intervenir !  
Les écoliers ont repris le chemin de l’école fin octobre, et 
leurs enseignants ceux de la formation. Les sessions de 
formations pédagogique des enseignants niveau collège 
du projet AQUEM se sont tenues en Novembre.  

De nombreuses visites et anima-
tions ont eu lieu, en particulier sur 
la prévention COVID autour d’acti-
vités pédagogiques et de la cons-
truction de points de lave mains. 
barrières.  

Comme à Mandriankeniheny, à l’occasion de la journée mondiale 
des toilettes, les mesures d’hygiène et de gestion de l’eau étaient 
à l’honneur  gestes  


